
U n e c o n f é r e n c e d e g é o g r a p h i e fera donnée , 
d imanche prochain, & 4 h. l ( 2 d u aoir , au cal ordi
na ire place Lvverner . 

M . l'abbé Pille», professeur a u x Faculté-.- catholi 
quea de Li l le , parlera de Chamonix et t a Mont 
B lanc , avec a c c o m p a g n e m e n t de nombreuse 4 pr< joe-
tiona à la lumière uxdrydique . 

Le* personnes qui désireraient se fair, inscrire 
c o m m e m e m b r e s de la soc ié té , peuvent s'acV-eseer à 
M. François Masurol p i r e , prés ident , rue ia Li l le , 
ou à M . J . Pet i t -Ledue , secrétaire , rue d es P o u -
trains , 41. 

C h r o n i q u e d u s p o r t . — La comité de '• s . - -^te 
munic ipa le de g y m n a s t i q u e et d'armes La 7"< urquen-
noiseatst réunie mardi en a s s e m b l é e g ê n é : - l e 

Parmi lea principales décis ODS votées Al'u animi'.e 
nous remarquons : l 'organisat ion d'une g r a c i e fèi . 
d hiver qui aura l ieu le L'1 février 1892, dan U nou
vel le sa l le des fêtes , p lace Lcverrier, avec le ,-onceura 
de la Fanfare du Blanc-Seau. 

La ootiaatum annue l l e des membres • a s s a s s i n a est 
définit ivement fixée à 6 francs , e t ce l l e d e s . embres 
protecteurs S i l f r a n c s ; l e s personnes qui v lawustt 
une s o m m e supérieure à 12 francs s e r o r . inscri 
tes au contrôle de la Société c o m m e membre» b enf»i-
teurs . 

Il a é té déc idé en outre que le cours p u l l c et gra
tuit d'instruet on mil i ta ire , réservé aux jeunes p e t s 
des c l a s se s 1891 et IHUi. serait continué' sa s iuter. 
ruptioa malgré ia rigueur de la s a i s o n . 
( Pour rendre le travail m o i n s pénible et r• • r-netlre 
aux é l èves de supporter p lus fac i lement le t'ruid, l e s 
instructeurs s 'attacheront principalement à la djmona-
tration de la boxe et du bâton et des mouvements 
d 'assoupl i s sement qui font partie du programme de 
l ' é iuca t .on prél iminaire du soldat . 

U n e m o r t s u b i t e . — Un vieillard de 70 a n s , M. 
W a g e n e r e , demeurant rue du Ti l leul , o u r d s s - u r chez 
MM. Rombaut et Monnier , fabricants de tapis , rue 
Nat iona le , était à son mét ier , jeudi vers ô h r n r e s l | i 
du soir . Tout à coup on le vit s'affaisser. Oa s'em
pressa de le relever. Mais le malheureux ai ait été 
frappé d'une conges t ion cérébrale et la mort avait été 
ins tantanée . 

Le corpa a é té transporté chez un de s e s i i ls , qui 
habi te rue d e l à Latto. 

compte aujourd'hui près de 8Ô0 membres et 
ce d«i ,s31 départ-ments. !,• g oup 

i i . " ^ ! 6 . VUrL.8,Ul! l 7 ° • 4 d b è r e n t s occupant un personne! Le tribunal, pourévi m un caudale. : 
ae plus deoOUOOi.uvners et il a presque doublé d'iai- gadier à sa place. Mai* lorsqu le garde 
p-.rtar.ee dniis le coure de l'exercise. venu à la barre, Colen , 1 saisit nar la tun 

M. le Président taaaata en l a m l n a i l l sur les avantagea 
que procure aux industriels leur participation & l'Asso
ciation .- 1- d imimt 'on du nombre des accidents dan* 
une pnport ion de ôOO.O.e'est le chiffre qui ressort des 
documents ofri-.i»Is DI-OIUIN par l'Allern??-»» aa Onagre* 
de n»m« t i cuiicet-BaatfaJaaoe'LurrsiiM ua a è'è fondé»-
»_r H-.i7 'a rren 'ère t ciét" eoutre I"- arcMacta ; 2 ' 
I appui in ,rat q i ' i l s auror.t devai.t lea trtbauaaai et b> 
dim-nution Je responsi bi l i tèsn cur l'accident qui réaul-

a de la pinductio d.i rapport.-: établissent qu'ils m 
ntouré de tbutaa lea renseignements et ont réalise • • - r . t 1 

ne ton j précipitai sur le brigaaer de B-'iJarinerie qui faisait sa 
u Nord j d. position. 

Le tr ib .nal , pourévi er un sandale, renvoya le bri-
-champêtro est 
ique et le jeta 

« terre en l'insultant. I fallutq -atre t o m m e s pour nial-
iriser C den qui fut ri>.,versé, -.gotté et reconduit en 
voiture cellulaire aprèi avoir été condamué à trois ans 
de prison. 

L'af fa ire do F i i n e a os R a t os d e v a n t l e t r i b u n a l 
c o r r e c t i o n n e l d e D o . a i . — I-.-r est venu devant 1. 
tribunal ourect ioun. 1 .tl'aire . F i inrs . Le 15 notem 
b.e ut. ii-.r, •/,..: dis 1 ur<a 1 : d-i soir, M. Françoii 
Dupont, h'approcbai.t u- la m> son Oiltwaaéa, profér; 

to..tea les amélioration* prat qaeaa< nt »<•>«.-• 
but d'assurer la sécurité de leurs ouvriers. 

aasilaaa le 

•a yruaa i: • .sse 
C-die-ci. qui tenait un i. r à rep. ,ser. 1 

L e a a u t o r i a a t i o n d e bât i r . — Fabrique d lVglise 
Saint-Cbriatopbe. une sacristie rue de T. urnai: M. Le-
man-Tiberghien. 4 maisons rue de Lille; M. Qatkkul, 
un mur de clôture rue Neuvr-de Itoubaix; M. Uavid 
Sybil le-drimonprez. une maison; If, i;.ius.«el. une clô 
ture rue du Tilleul; M. L"opold Messiaeu. deux maisons 
rue des Moulins; M. Croin. un magasin rue du l l a z e . 

C h a u d e a l a r m e ! — Mercredi, vers 10 heures du "oir, 
un habitant de la rue Sainte Barbe acamurait su p i s te M 
disait qu'un homme était étendu sur laananasee, •iu'.i 
ne remuait plus, qu'il avait reaaya, mais en vaia, ia 
relever, e t c . etc. Deux agents partirent aus-sitôt pour 
l'endroit indiqué. C'etai-ut deux bars à ordur. a, qu'un 
mauvais plaisent avait r m v e r s e s l'un c nire l'autre. I 
brave homme n'en touv nt cr ire ses yeux. 

Concerte et Spectacles 
G r a n d T h é â t r e d e R o u b a i x . — t'tjMommt — 

I. HippodrooM 1 r pria jeudi soir, devant une salle à 
deaui pi. 1 e.ce u i - f d'-euvre que Meverbeer avait reienu 
quinze années an portefeuille, e t 'qu' i l se décidait à 
d.j:iner a.i laoaaaal 1 11 la mort \ int I- turprandra. Noea 
avm.s A maintes reprises, et,l'an dernii r encore, analysé 
cet opéra qui fut. .< ..r Meyarbecr, nn triomphe p o t . 
ih.iuie. 11 y roaspa t earréaaent avec les ca 1res plus ou 
moins historiques dont il tvait entouré Ma précédents 
opéras, et transportait ses aattteora dans oa monde 
nouveau, pUin de sensations et de langueurs ioconnaaa: 
mais, pour avoir à toute force voulu introduire l'élément 
historique dans la fantaisie,»on œuvre a des côtés iaibles 
et inégaux que !e critique a sou<eut s ignales . 

L'ii.u-rpréialion da l'Africaine par la troupe lyrique 
du (Iran i Théâtre a été, somme toute, s ,m-fusante 
chœurs et orche>tiv, sauf de légers accrocs, ont généra 
I. ment bien donné. M. tirez- z, dans le pcrsomiege de 
VHSCO de Gamra. . t Mme ttaairsaa dans e d u i de Selika 
ontétépart icul iérun-i i t applaudis. Au troisième tableau 
— le navire — M. Lavilie, dans le i ô e d e Ntluako, a 
mérité l'approbation géuérale p a r l e r-hef qu'il a su 
mettre dans l'inli rprétatiou si diflloile de la ballade 
d'Adamastor. 

inoe soirée . 

fut p-11 : 

iamnée pu -
E le dit su 

1 treize, pour 

Ib'issée. 
orte et 
i mort 
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usai : 
fa ne 

is avons plusieurs fois 
qui s'est passée dans 

lit, i ce sujet, 

T r i b u n a l d e s i m p l e p o l i c e . — A udience e?i 7 jan
vier. — L'audience 10 1 peu chargée, terminée I 11 h 
res, éîa.t tenue par M. Churli- r, juge d i pa'X a i eanto 
Nord. — Ministère publi , M. BembaaviUa, eoaa aiaaaara 
central. 

Deux gamins ont encor lit eondaaiDéa à 1.; prison 
pour jet de pierre dans les iautern s ^ <j::7.. 

Lecabsret ier T . . . . qui aataa réeJmva aal é . a l . m e n t 
condamné à 1 jour de prison, piua ô tr. 1 au) 
svoir laissé servir à bjir- .b.n;» sos tt l> isseï eni p^r 
une servante de iO ans, q a n'avait pas le CL': i:ti it . ï';.-. 
par un arrHè municipal. 

Dans une tournée 4 II lïuin, Bonabeequa c Roneq, 
les gendarmes d'Halîuin o i t verbalisé contre 0 cabare-
tiers, et 27 consommateurs qui avait oublié .'1 ureae 
la retraite : les derniers ?ont condamnés à 1 fra ic -t las 
débitants, solidairement tvpc «ux A Ci fr. 

U n e femme d'Hil luin qui ne sait pas m mot 
de français Engénie R . . . . rst aoadaatné - poar v oleneea 
A ti jours de prison, ainsi que sou co-acoaaé, qui l . i t 
défaut. .Tean V . . . Les d. ux frères Justin et Ilarnard, 
D. . . et Théophile D. . . , impliqués dans la mémo alfaire. 
sont relaxés. 

Un jour de prison au.-si A Louis B.... poi 
et A Charles D. . . pour actes de brutalité s r ;: jeu 10 
ûl le . 

H a l l u i n . — Après la mort do M. Hantes Dè!« rip m 
manufacturier, sa famille ût apposer kaaeel ié i sar les 
ateliers et magasins. 

Les matières premières, qui pouvaient permr. re aux 
ouvrière tisserands et autres de terminer lea p. 1 < 0 
cours de fabrication.de n.ême que les livrfts j trou
vaient ainsi sous séquestre, le conseil des prud'hommes 
s'est réuni jeudi, au complet, pour s'atuer s ur tctt. 
affaire. 

Sur une proposition du Président M. Dumor.ier. ac 
ceptée A l'unanimité par le conseil e'.soumise auT aneiana 
directeurs, il a été décidé qu'il serait alloué aux • ivriers 
pendant la d urée — des formalités exigées en pareil 
cas ; Aux ourdisseurs et ouvriers de la fabrique de chA-
les , 2,50; aux tisserands ayant famille, 2 fr.; aux t- unes 

Îens tisserands, 1,50; aux bobineuses, LSO, aux 1.- ni ers, 
.50. 
Cette affaire avait attiré A la Mairie une a' luence 

considérable ; cette décision du Conseil des prudhjmmes 
a - té unanimement ar prouvée. 

Le travail serait, dit-on, bientôt repris. 
— Une adjudication pour le travaux à exi'cuJ'r A 

bAtiment A usage de logement de l'institutrice de 
l'école maternelle a eu lieu jeudi: 'e d»-is était de 1171 
fr. 02 cent. M. Aimé Vinarker a offert un rebuis de 
1 0,0; M. Levecque-Odou, 1.50 OiO et M. Crespel-Maret. 
1 60 0,0. Ce dernier a été déclare adjudicataire. 

T JE* X JO HJIW A. \UF1 ".-.: 
T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Audience 

du 7 janvier. — OOTRAGES A I X AOENTS. — Lundi, p'aee 
Thicrs. A Tourcoing, un eorroyeur du nom d'I'iienne 
Griffai-t, qui ae tr.-uvait en état d'ivresse, causait du 
scandale ; intervinrent de» aoents qui furent par lui très 
mal accueillis, i l se servit notamment A leur égard d'une 
expression qui,pour avoir été entendue dans une assem-
b ée délibérante, n'en est pas devenue plus parlemen
taire. Coitt : doux mois . 

l.'.s VIOLENT, à Linselles a cherché à abu er d'une jeune 
tille d'une trentaiae d'années qui se refusa't A souscrire 
à res proposit ionsîoohonr.ètes . Malgré ses lénègationa 
AuKUste Duaene e t d>--Uré coupable et condamne à 
aaatra mois d'empr sonnemert . 

rn1.MFi.0Yf: DE i l l l l l i i m i l uni habite A Ljs- lez-
Leaaey a garde dea marchandées et objets qui lui 
avaient été confies 1 .ur les transporter, par un messa-er 
du ham. nu du Sart' 1 A Fiers . Il encourt par d faut une 
p, joe .1- traie mois et vingt-cinq francs d'amende. 

L'N VOL de légumes dont s'est reudu coupable Camille 
Delphens. dans un jardin appartenant A Mme Denoy, A 
Bolidues. entr I 1» [ o i r l V i t e u r d u délit une peine ûe 8 
jo . ; rs . t lô fr. d ' u n ;: le . 

Il-T-rn UNMiNiv.uK? — M. R-'x. gant.er a Roubaix i«»se 11- a aes mines M u.mcny. l.-ois ou-.-iers 
a v u t expédié etBqaaate paires de g^nts é Larmes prés occupes a leur travail da .s la v..i . « S a n s - N o m 
Mortagne; le d..stii,ataire ne les ayant pas n o i r s la ayant une ouverture de'.I nielre.i environ q and survint 
Compagnie d a Nord fat avisé, mais chercha a a v a i n l a ua ébenlaai iat ajnieaeavalU l«a mslheareax ouv 
coiis égaré . Sur Ira e,nr f«ites, on avait mis en état ' l l n d eu,:. Laurent Koi.i iue àgs s 9oaaa. a è t i dégagé 
d'arrestation un indivxla du nom de Paul Marchand | d.e dessous les décon-.br s apn.-< ,1 . efforts aurhamaina ; 
chez lequel une perquimton lit découvrir entre autres | '' ' 'avait que des blessu. n sans ravità 
aaoaaa a o a partit ara ga»U en question: il reconnut! .O.'1 es -aya, -;iais vaine u.nt .le .ivcaKer les deux autres 
av ur d- robe !-. pnq et m , > q.u ;.. | vietimes; des éboulomeiu i surve- deut , 1 ou.) e 1 - an*. 

Il est imalcu ab: 1 1 omble d touttract oaa qu'il a | M ; i ' i B ' ! ''" *"' ' i* c o n ' etnaitr. • des mi 1 » .,rg. 
eeaami>aa a Lnle, partteul.èr, mai I 1 .- • e • t o i 

le lança » r Dupont du 
survint q a a t e jou i s pi s tard. 

JoséphiiiH Del basse» est co 
blaaaarea à aiaaaoïa de prison 
« Ce n'est pas assez : do nez m' 
reste pas I Douai. » 

L'af fa ire d e D e m a i n . — N 
parla ci une scandaleux affain 
l'arrondissement de V encien là 
dur.» l'Impartial de Va ;noiem es 

« Voici les faits, telt 1 .'ils so 1 établis par l'enquête. 
» Il s'agit de M. Josep.i Laurc *, flis d'un des adjjints 

au maire de Denain 
» D'après la prèienl io 1. il ayi l été chargé par la ville 

de voiturer un wagon d charb ; à parts é i i aes , dîne 
les écoles communales lirigée- pnr MM. Richard et 
Dfsch.nips , pour le 'h i> ffago d a é io ies . 
JE» Un agent en tournée aperçut M. Laurcttf au m ment 
où il renir . i t chi z lui avec u 10 voiture chn:« •• de 
charbon. Séance tenant -, il aporit qu'un chargeaient 
précédent avait déjà pri le mê. ia chemin. 

» L'agent rendit comp.e A son 1 h '! de la découverte 
qu'il venait de faire, eerui ai lui ordonna d'ouvrir une 
enquête. Une démarche auprès d -s deux instituteurs 
permit d'établir que M. Richard avait reçu sept charge
ments et M. Desch*m ;;s cinq se i lemenl. 

» Muni de ces renseignements M. le rommissairi d 
police fit appeler l'ineu'- -, qui fol bien obligé, apièa plu
sieurs interregatoires, d- convenir des faits. Lecaarcoa 
lut saisi ; il y en avait 1 .'100 kilogrammes. 

• L'enquête a également établi que M. Lanrette avait 
pris le soin de conserver pour lui le plus beau charbon, 
c'est-à-diro la gailleterie, tandis nue la dernier inst i tu
teur servi n'avait eu pont ainsi dire que du poussier de 
charbon. 

• Nous apprenons que M. Joseph Laurette nlscompa-
paraitra le 15 janvier devant le tribunal correctioniml de 
Valenciennes. 

» Cette affaire cause A Denain une émotion considéra
ble. • 

L e s f u n é r a i l l e a d e M. H e n n i o n â E a t a i r e s . — 
Hier matin ont . u heu A Eclairée, au milieu a'une 
grande foule, les funéralo-s de M. HUnnion. ancien m .ire 
d'Estaires. président du conseil •; arrondissement, che 
valier de l'ordre de Srin: Grègoir" l.s-Oraud. 

Ac cimetière, M. Wuttine. a i i . i n t , 2 fait l'éloge do 
l'administration municipale de M. Henn'on. 

M. Bouillez, conseiller d'arrondissement, a retracé 
loqutmment sa carrière dans !•• sein du Conseil d'ar-
oudissemeut d'H izebro ick. don il faisait partie depuis 

50 ans et dont depuis 25 ans. il était président. 
M. Piichou, députe 1 rapo .i i ' grands traits, ce 

qu'avait été la vie d j cet h immo I aiea. 

U n a c c i d e n t à la f o i g e d e D o u c h y . — Mar i; U n s 
la matmee. un terrible aariJeut »t arrivé au lond du la 
fosse n' « d e s mines do D-mchy. Trois 1 
occupés A leur travail dans la ven • ̂  San 
ayant una ouverture de '.I niétr..: 
un tboulem6nt qui ense-. )|it les : 
l'un d'eu, , Laurent Foui iue Age 

Arthur Drbels, Victor De Gersem. Camille Dehon, 
t u i i e Delangle, Cyprien Delannoy, Edouard Delcroix, 
Pierre Dclberghe, Jules DelpDnque Norbert Delplan-
que, Auguste Delvove, Charles Dem.yere , JulesDeprez , 
Henri Dtruelle, Théophile Desbonnets, Alfred Descar-
tente te, Alfred Deschamps, Achille !»esmettre, Philippe 
Uesrnoutiers, Georges Desreux, Clôt ire Desrousseaux. 
Joseph Desaauvages, Charles Dessaow, Désiré Destail-
jeurs, Jean Destrebecq. Augustin De; waziéres, Edouard 
Devogel. Henri Devos. C'aarles Dhoc he, Emile Deboss-
ï??l_i VL*d . 1 ih u ïT* l , ' é r e« Alfred D o i . i m b , E:u.;»t Du-
chatel. Paul DuchAtel, Emile Duham 1. 

CamiIlsDujardiu.JulesDumez.D's .réDupirA.EIouari 
Duponchell, Pierre Dutat. l'ieuriss Duterte. Cyril'o 
1-avorel. Hector Fulez. Léon Foutre! Jules Fraymand, 
Achille Gallant, Albert Guilbert, E nest Crimoncrez, 
Bernard ( iruwe. Alfred Guaiton, Eudéne Heanebique, 
Jean KUber Heulst , Joseph Hotille. »idéla Tloitekiet, 
Uésire Houpline. Euiile Housot, Aib t Huvche . Domi
nique Kirabulck, Cyrille K . ppe, 'h ir l e s Leemont. 
l i e r r e Lanere, Alphonse Ltblaïul, Aipar.nsa Leclercq. 
Jules Legley, Henri L- i..u. II.:.<„ . [.. Uo ire. Albert 
Léman. Arthur Lenglej . L plat Ar. h., ige. Léon Leroux. 
Cyrille Lecroart, Aimable Liagre, i'a; i Libbrecht,Achille 
Cietard, Alphonse Lietaero. Henri 1 .• . ta ,r . Pierre Lori-
dan. Jules Lorthiois. Paul Loo.fel • Victor Lottgior , 
U e n n Maghin, Adolphe Marett, Frauçoia Mamette 
Joseph Martin. Henri Ma.-q lUier. V ppolyta Mestdag, 
l.mile Montignie, Alpho. s:- Mor 1 C r i l l eNoy i t ens 

Arthur Nya. Rdoaard Patteau. I l e i r i Pmet. Fortuné 
Planckaert, Louis P.anckuei t. Louis ^'reys, Cusar l iuss , 
Arthur Loorens, Gr.sog.uie Bouaaei 1, Al.'rei Rnuaael 
•Iules Rys . R né Samorv, i;vrille Scbsrporeal. Prosper 
Semet, Gustave S ynaeve, Edouard Srwnnewya, Denis 
Mirmont. Camille Terrier, Augustin l'invers. PaulTon-
nni. Louis T,iiii, monde, Louis Xracher, Lion Tr-minère; 
J»ac-B,ptiste Trigault. Cesir Truffant. Louis Vanavar-
berck Jean-Baptiata Vandatle. Châties Van anime. Jo-
i:sph V a n i ' k îkhove, Ju l - s Vanl trguels t , Pierre Van-
Bheluw-e, [> aire Vanaamme. J^an-Biptiste Varaaanea, 
Félix Vantheeri st. Auguste Vercaemer. Henri Vercouter 
Paul V>ran sse, A!."hon:-e Wrplancke. Alfred Vervacke, 
Henri Venckier, Jules Vromant, Jules Wattel. 

CANTON ̂  
Agoche. D 

cruysse, Edmond V.rfaille. Julien Vierlinck. Frédéric | arrive. Parmi les Inurriches étalées complaisamme t 
Vil laeys. Julien Von eux. Louis Wastyn, Heuri Wau-I par le premier traiteur, 1 une porte cette étiquette : Ui v 
quier, Henri Waubr.-., Louis Wiart. Gaston Wi l l ems . I tre de Cnncale. 
' m . 1 E t l e lendemain. A la devanture du concurrent, on pc t-

? vait voir une pancarte énorme avec ces mots : 
I U l T i l E S P E SISVP.'IE 

il. m 

L i n s e l l e s . — Vue arrestation. — Lo garde-cliampè-
tre de Linselles a encore arrêté jeudi un mendiant 
nommé A. Laret, Agé de 41 ans, se disant maçon de 
profession, et l'a remis entre les mains de la gendar
merie. 

— Infraction à un arrêté d'expulsion. — M. Du-
quesne, commissaire de police d'Hailuin, a arrêté jeudi, 
pour mendicité, vagabondage, infraction A un arrêté 
d'expulsion, le nommé Félix Castelotte, âgé d-i 47 
ans , d'origine belge, sana profession ni domic . -, déjà 
ondam né maintes fois pour divers délits . 

X . I L X a B 
N é c r o l o g i e — M . l'abbé Gustave-Emile Desse.aumô-

nier de l'bôaital Saint-Sauveur, à Lille, tstj mort hier, 
emporté, en moins de trois jours, par une fluxion de 
poitrine. 

M. Dease était né le 1< novembre 1840.il était aumônier 
depuis le -28 mara 1875. 

— M. l'abbé Donnés, prêtre habitué, vient de mourir 
A Casse;. N é en cettn ville, M, Dannès fut ordonné 
prêtre en 1832. 

V o l a u d a c i e u x p a r u n r o u b a i s i e n A la pare d e 
U l l e . — Mercredi. A onze heures du soir, deux agents 
ont arrêté A la gare de Lille, au moment où il venait 
de faire main basse sur une somme de 200 francs, au 
guichet, le nommé Louis Pacot, âgé de 25 ar 1, ratta-
cheur, né A Tourcoing et demeurant lue du Fontenoy. 
47. Cet individu s'était présenté au guichet en demandant 
un ticket pour Roubaix. Au moment où Je recev ur. M. 
Aplincourt tournait le dos pour prendre le billot deman
de dans une case, Pacot e n l e v â t e s 230fr. en argent qui 
ae trouvaient déposés oans le plateau. 

Malheureusement pour le voleur, il n'avait pas agi 
avec assez de promptitude pour n'être pas aperçu par 
quelques personnes qui se trouvaient A quelques pas 
de lu i . Au moment où on l'a arrêté, il avait cacha la 
somme dérobée dans une de seschaussettes . Il a été mis 
A la disposition de M. le commissaire spécial et a été 
déféré jeudi matin au parquet. 

è'.u. il 
dans la •alla aaa bagagea, d-s expéditions : tout lai ;• -
ruissait bon à ereadre. C*e»t a:n-u qu'an j >- . il en eva 
la lai'ipoqui s. rt à tolairur les s . i i e s a'aueuta : une 
a. tre fois, il trouva moyeu de voler ie su. veulent lui 
nièuie préposé à l'entrée e e i'aecéadee quais. 

Cm troava cnex la i on véritable baser : valiaaa, c m -
vertures de voyagea. Jlacons d'huile, t-arupluies jusqu'A 
un ballot dejo'uin ux La Croix du Nord qu'il avait en
levé prestemoi.: à l'arrivage de la grande -, aes se • t qu'il 
avait cru renfermer d'autres choses que de simples ga
zettes. Paul Mai-chaud est un houim^ u'une quaraniuii.e 
l ' i i e - s . 1res --'-gamnient habille1, -i U mine aérieaaa, 

avec u.. . . - . . • ; qTèàaaa) peu garmari 1 - . . 
11 racorni», 1 lu .t ce qu'on lui reproche, evee une 

. . Iranqaillrté. Sa table des pièces à conviction 
o li .r - •:' i ts qui ont été soustraits par ce singulier 

« M . t.. 0:0 e. » Le tribunal condamne Marchanda deux 
; 1 ».i et cinquante francs d'amende. 

M" CONFORME. 

t r i b u n a l d e c o m m e r c e d e K o a b a i x . — At«-
ùirnee du 7 janvier. — Le rôle est toujours assez 
chargé, trois affaires snt été plaidées : elles présentent 
peu d'intérêt, nous no ferons donc que les signaler. 

Contrat d'assurance.— La compagnie d'assurances 
LaPrévoyance a assigné M. Desmettre en exécution 
d'une pelice contre les accidents. 

M. Desmettre prétend qu'il a signé par surprise, que 
l'agent de la Compagnie lui avait promis démener A bien 
un litige qu'il avait i.vec un ouvrier blessé, qu'il n'a pas 
tenu et ne pouvait tenir sa promesse. M. D^smeltre in
voque, pour ce fait, la nullité de l'acte. A quoi la Com
pagnie répond que l'attitude de ton agent a été correcte, 
que ia police a été librement signée et qu'elle est en 
droit d'eu réclamer l'exécution. 

Cabaretier ej brasseur. — M. Wil lemyns , qui sous-
loue a MM. Prouvot et Mahieu, brasseurs, un cabaret 
avec obligation de prendre la bière chez eux . se plaint de 
la mauvaise fourniture de bière; il demande une exper
tise se reservant de récidrner nltérisur*BMnt U résilia 
lion de la convention relative A l'oblig vtion de ae fournir 
de bière chez M i l . IVouvol et Mahieu. — Ceux-ci r*-
paraaant la éaaaaode d'expertise comme- tarai ,» , ia 
fourniture ayant e a l ien ca novembre, et disent, qu'en 
tous cas. la convention ne peut pas être résiliée partiel
lement, que le droit au bail est intimement lié A l'obliga
tion de prendre la bière. 

- - M . Broux oirecteur de chocolatene, a actionné M. 
Mulliez en paiement d'appointements et d'indemnité de 
résiliation ue contrat. A cette action M. >4ulliez oppose 
une fin da non recevoir et prétend que M. lîruux a perça 
descomuussi .os e..r des machines qu'il avait eu mission 
d'acheter pour son compte, allégations de M. Mulliez 
demande a faire la preuve. 

— Tout-s ces affaire--, o i t été mises en délibéré. 

i las ci 
1 ni lea se - mrs et m p ' t in t s 
o u\ s .: s ciettraea aVi s la j... ruée da u, r ,. 
taux malheureux êtai a'affrète- sent n,.til : 1 

.. u; uca N ipo-o ni I. grand, g« d. 20 a 1-'. ni 
père d'an enfant at Céaar Lagraa . ag - ' 
batilre; ils habiten. Loarch^a, oi ils ou' it« resa 
i i iur ëomjc-io. coron d-a l î is-1 i e s . 1>I : iVr-1: 
lent a produit une » ofb l e émo on d.via le.-- Oiu 
do Lo ,rcU. s et de D oice '. 

I'. Lea 

L a t e n t a t i T e d ' a s s a s s i n a t d e F i v e s . — Nos lec
teurs se souviennentdu crimede la rue Rabelais iFlvaa: 
Duto i ta tenté d'assassiner M. Charles Démon .t a été 
condamné, pour ce fait, il y a quelques jours, A vingt 
ans de travaux forcés. M. Démon s'était toujo 1rs res
senti des coups qu'il avait reçus et sa santé était allée 
en s'affaiblissent. Nous apprenons qu'il est m o t subi
tement mardi A l'Age de 73 ans.Le médecin qui a constaté 
le décès l'a attribué aux suite de la tentative d'assassin 
nat dont il avait été victime. 

A s s o c i a t i o n d e a i n d u s t r i e l s d e F r a c e c o n t r e l e s 
a c c i d e n t a . — L'assemblée générale des membr. s adhé
rents du groupe du Nord a eu lieu mardi, dans le local 
de la Société industrielle. 

M. Bigo, président du comité, expose l'état de U ques
tion accident au point de vue législatif. La loi sur la 
responsabilité, votée par la Chambre des députés et 
créant aux industriels une situation fort difficile, a été 
notablement modifiée par le Sénat; le principe de la res 
ponsabili é absolue, qui avait soulevé de vives critiques, 
en a été écarté. 

Depuis quelque temps on parait, du reste, revena a 
A des idées plus justes , on pourrait même dire plus 
équitables, A l'égard de l'industrie ,' ce résultat est certai
nement dû aux eff >rts faits par les industriels pour ré-
soudre ces quest ions par leur propre initiative et au 
mieux des întérêta communs dea patrons et des ouvriers, 
par l'assurance qui garantit une indemnité A l'ouvrier 
blessé et par le groupement autour d'associations pré
vent ives comme celles dea Industriels de France. Le 
Sénat examine actuellement le projet de loi sur l'inspec
tion officielle poar assurer la sécurité dea us ines . 

Si cette loi est votée, il est A présumer que le gouver
nement s'inspirera des vieux émis A l'unanimité au Con
grès dea accidenta qui s'est tenu A Berne cette année, et 
qu'il acceptera le concours des associations privées. 
Notre société, qui e s t du reste reconnue d'utilité publi
que, sera IA pour atténuer ca que pourrait avoir datrop 
rigoureux une inspection purement administrative; aussi 
eat-il désirable qu'elle continue A ae développer avec le 
même succès qu'elle Ta fait dans ces 'erniera t. mpo. 

U résulte eu effet du rapport présenté par M. Arquem-
bourg, inspecteur du groupe da Nord, que l'Association 

Con>|>niruie d e s T r a m w a y s d u d é p a r t e m e n t 
d u X o r d . — Nous avons rendu, compte, eu son temps, 
du jugement rendu par le tribunal de commerce de Lille 
concernant la Compagnie des tr&mways du départe
ment du Nord. 

Nos lecteurs se souviennent que le conseil d'adminis
tration d» la Compagnie des tramways , voyant le capital 
social presque complètement perdu et la Société dsns 
l'impossibilité, par suite, de continuer s e s opérations, 
avait fait voter A la majorité des actionnaires présents 
aux assemblées générales des 23 janvier et 2J février 

I 1801 de nouvelles combinaisons destinées A assurer le 
fonctionnement de la Société. Ces assemblées avaient 
notamment : 

1° Réduit ie capital social de 5.100.000 fr. à 500.000 fr. 
au moyen de l'échange de dix actions anciennes contre 
une action nouvelle, et oe l'annulation de 200actions de 
fondateur, de ô(>0 fr. chacune. 

2" Relevé 1» capital social ainsi réduit de 500.000 fr. 
A 5.000.000au moyen de la créatiou de 9 000 actions nou
velles de 5oO fr. caacatii . 

Sur ia demande d'un actionnaire dissident,M. Franck, 
le tribunal de commerce de Lil le , avait sur lesplai.ioiries 
de Me Bonduel pour M. Franck, de Me DeUmer, oour 
les tramways , annulé ces délibérations et prononcé la 
dissolution de la Compagnie des Tramways . 

L'affaire fut portée en appel par cette dernière. 
Après une longue discussion de M* Allaert pour les 
Tramways, de M* Beaulii u pour M. Franck, la Cour de 
Douai vient, A la date du 31 décembre dernier, de rendre 
son ar, et. 

KLe confirme le jugement du tribunal de comme ce 
de Lille en ce qui concerne la nullité des délibérations 
prises par les assemblées générales des 23 janvier et 20 
février." Mais la Cour déclare qu'il n'appartient pas aux 
tribunaux de prononcer la dissolution de la Société, 
l'assembiee générale ayant décidé qu'il n'y avait pas lieu 
de dissoudre, et sa décision était souveraine sur ce 
point. 

On dit que la Société des Tramways et M.Franck vont 
se pourvoir en cassation contre cette décision. 

NOUVELLES MILITAIRES 
E c o l e m i l i t a i r e d ' a r t i l l e r i e e t d u g é n i e . — L'" /4 -

ciel publie la liste des sous-officiers d'artillerie admis A 
subir l e s épreuves orales du concours d'admission à 
l'école militaire d'artillerie et du génie en 1892. Nous 
relevons les noms de MM.Cuvell ier, adjudant, Deifosse 
et Destrais, maréchal des logis chef, et Senellart. maré
chal des logis au 27e d'artillerie, Derosiaux, maréchal 
des logis chef et Dupe nt, maréchal des logis au 15e 
d'artillerie. 

M u t a t i o n s . — Cavalerie. — M. (iautrot. chef d'es
cadrons au 19e chasseurs, est affecté au 5a cuiras 
s iers . 

T a b l e a u d ' a v a n c e m e n t . — Gendarmerie. — Capi
taine classé pour le grade de chef d'escadron : M. Peuil-
lard. Ire légion. Lieutenant classé pour l e grade de 
capitaine (partie active), M. Gest. Ire légion (office). 

K e T O X * . X 3 
L ' é t a t d e l ' a r c h e v ê q u e d e C a m b r a i s'est aggravée. 

La faiblesse est très grande. Le docteur D e s p l a t s . d e 
l 'Université catholique de Lil le , a été de nouveau 
mandé. 

U n e d i s t i n c t i o n h o n o r i f i q u e . — M. Catoire, juge au 
tribunal civil de Duhkerque, est nommé officier d'Aca
démie. 

U n i n c i d e n t d ' a u d i e n c e à D u n k e r q u e - Un prave 
il ddont s'est produit \ l'audience da tribunal corn oui 11' 
nel d'hier. Un nomme Romain Colen. Agé da 50 ans, 
poursuivi pour mendicité avec menaces, a voulu se 

F» A l - O B - C A L A I S 
L ' i n f l u e n z a a contint. 1 à sévi daus notre région 
A i'alais.;dans la corpe ation d •< rou'earj .on cite une 

vingtaine de personnes atteint. . Au col.è,.e de jeunes 
lilles, deux maîtresses s. ulemen* sur six sont état de 
faire la classe. 

A Etaplrs. on complo j squ'A r df cents malades, et A 
Berck le chiffre est encor- superi- ir. 

A Nuncq, on signale é," dément ie nombreux cas. 

. — Emile Apache, Er-,e*t Agache, Louis 
è Amelinck, Henri Amelinck. Jules Asse-

niaine, AuKusie Bachelet. Henri Bacquart. Antoine Baer, 
.Vlaxiœiiieu Baup, Albert Barbe, Arthur Barbe. Abel 
Baron. Aimable Baré, Alfred Benoit, Félix ,''lément..Iean-
Baptiste-Be-uque. Charles Beuschaert. Désiré Bil let . 
Gustave Block, George Boute. Jean Bouchait, Charles 
Bouche. Henri Bourgoia. A.bert Broulain. Carlos Baffin, 
Désiré B ftin. Albert Biiltean. Osca» Barbure, Cyrille 
Caudreher, Georges Carlier. Achille Car pan tifrr. Achille 
Carton. Albert Cisier, Désire Castelaia, Emile Castelain 
Henri Cattu^u. E iouard Cau, Qeorgas Ca chy , Joseph 
Caulliez, Henri Cazier, Louis Cor.ninek, Louis Chasse-
reaux, Emile Châtelain. Louis Clarisse. Paul Clarisse, 

Aimable Codrun. Achille Cormant, Henri Cornard, 
F'iançois Cornu, Henri Coudvser, Adolphe Courcille, 
A u g u r e Couvreur. Lèorold (>épel , Edmond Cuvelier, 
Aie de Daillief. Edouard Dalle, Arthur Danel, Henri 
l i i ssonvi l le . Cyrille Debal. Joseph D-bœuf, Carlos De-
br..bant. A l b rt Dolerue, (inston D'bi :by, Louis Debui-
(-•ne. Fleurisse Degeyn. Jules Degiorie Louis D Iglorie, 
Georges Deherripont, Gaspard Dekev n.Jules Dekimpe 
Jules Dekoster, Alphonse Delaetr. Paul Delannoy, 
Achilie Delannoy, Eaiile D lam-oy. G i s u v e Delannoy, 
i.ouis Delannoy. Jules Delaporte," Vit for Delbarre,Louis 
Delbecque. Heuri Delberghe, Victor Helbsrghe.Adoioae 
Delcroix. / cihur Deleb rgba, Alfred Dole court. 

Henri De' .ust , Louis Del>mature, .1 an-Bapiste Dele-
t sut. Félix Delerue. Augustin Delesall,-. JulesDelespaul , 
t'harles D-lespole, Henri Delhoaie, Augustin Dehgny, 
Jules D ï lnaue . Théophile Delobelle, Charles Dalepurte. 
Jules Deloys , EriifSt D m .ri. Louis Dameycre, Victor 
Deperchin. Adolphe D plancki. Paul Depoôrtere, Théo-
t-htle Depoorter, Charles Denraatere, Vic :or De-maux, 
i ' i .rre Deruytere, Arthur Dervaux, Jean Descamps, 
Paul Deafarret, Geo:ge.s De^mettre. Jean Desmettre, 
Philippe 7̂  smeltre. Augusrm Deston.bre, Albert Des-
rouseen .. Paul Desrousseaux, Jules De-srumeaux, 
Charles P .-.sauvages, Jules Dessauvageg, Gustave Dea-

>ii 1 ai les Desseaux. Noël Des tomb.s , Edouard 
.-?., irnio; t. Georges Dessutmont . 
i l en i i D-issurmont, Joseph Desurm.mt, Max D'sur-

nl ! n o-.;. François Dichgek, Jules Dhaliuin,Gustave Dhee-
.* I. ne. Charles Dhervil iy, Charles Dhont, Moïse Dhuist. 
:* „.<.:. Dente , François Doutrelaigae, H-nri D r a e i , 

Braeet Dubar. Adolphe Dubois , Louis Dubois Arthur 
'. lucoutoinbter.Henri D,icoulnmbier.J les Ducoulombier, 
Jean-Baptiste Dufermont. E louard Lujardin, François 
Dujardiu, Paul Dujardin, Henri Du lazy . Prosper Du-
uortier, A-'-hnii" Dttpont.Ju.es D.ipo t.Léandre Dupré-
. -febvre, Jules Duquenne, Jean-L iptiato Dutil leul, 

'.'ictor D .triez. Jean-Baptiste Duvilli- 1, Léon Duvilli- z. 
Honoré Duvinage, Gustave Equin. t, Gustave-Louis 
Louinei, i-jtienne Esquenet.t leorges F. rvacques.Georgea 
Paul rarvacques , Jules Farvacques, l'erdinand Favier , 
Louis Favorel. 

L'HISTOIRE AU JOUR LE JOUR 
a J A N V I E B i a 7 i 

1L-3E3 M U S E U M 
C'estl'uti des pires épisodes du bauibardemenldeParis 

et qui révèle chez les Allemands une rage ne destruction 
qui ne trouvait pas n êmo d'excuse dans l'intérêt mili
taire. Il suffit do jeter les yeux tur un plan de Paris 
pour voir que le Jai iin des P l i n t e s , où se trouve le 
Muséum, occupe un e ipace qui n'est pas moindre de 22 
hectares et qui est iso à de trois côtés, puisqu'il a A l'E. 
la Seine, au N. la Ha e-aux-Vins, A i'O. l'hôpital de la 
Pillé; il tiit dû être d'i utant pi JS sacré à l'ennemi qu'il 
ne contenait que des ci l lect i jusprécieusespourla science 
des savants et des mi lades, deux ambulances y ayant 
éié installées. C'est c. pendant sur ce point si facile â 
déterminer que les b. ttenea -Ueinandes du S. de Paris 
diriger.-nt leur feu da. s la soirée du 8 janvier. 

Dés le début du sièf 3, on avait pris soin de sauvegar
der n i a riche-ses scie.- tinques. on avait retiré des salles 
et mis s àl'..bri du fe . dans une crypte creusée sous le 
grand labyrinthe, plus de 70.0JO vaaaa ou bocaux renfer
mant des plantas ou a d m j n x conservés dans l'alcool ; 
les pièces les plus pré lieuses, les échantillons uniques, 
des collections entière avaient été descendues dans les 
c i v , a, mai3 si on avuh redouté la dangereuse visite de 
quelques projectiles égarés, du moins on ne croyait pas 
avoir A craindre une d sti uction préméditée. 

Le premier obus v tomba le 8. entre 10 et 11 heures 
du soir, jusqu'au 25 janvier, le Muséum en reçut 85, et 
l'hôpital do la Pitié en reçut do son côté 17 sur une sur
face de 2 hectares. Le labyrinthe devait servir de point 
de repaire au tir. car pendant les premiers jours les 
obus tombèrent presq-te exclusivement dans la partie au 
S de ce point sur les serres, les galeries de zoologie et 
de minéralogie et l'ambulance élevée dans la grande 
allée; et dans les derniers pre-que exclusivement dans 
la partie a u N . sur les laboratoires et magasins consa
crés aux mammifères, oiseaux, moltusques, etc., et sur 
le8.bA;iments da l'admiuistratto ; l'un d'eux tomba près 
du caoïuet de. M. Chevreul, heureusement absent A ce 
moment. Des collections entières de végétaux furent 
broyées; «race aux précautions prises , le seul être vi
vant que tuèrent les obus allemands fut une perruche, 
iis éveutrèrent aussi quelques lézards et enlevèrent la 
tête A un crocodile, mais ceux-ci étaient empail lés . 

Cet acte de vandalieme exercé sur des édifices consa
crés A l'humanité et à la science, et avec la certitude de 
n'y pouvoir frapper que des blessés , des médecins ou 
des savants, ne peut malheureusement être attrioué A 
des erreurs de pointage dont les artilleurs allemands 
n'étaient pas coutumiers; quand, dans la nuit du 17, les 
projectiles d ingos sur la Halle aux Vins (en arrière du 
Jardin des Plantes; y eurent mis le feu, l'ennemi sut 
fort bien y envoyer coup sur coup une douzaine d'obus, 
et, une fois l'incendie éteint, la trajectoire se raccour
cit, et les projectiles tombèrent de nouveau sur le Mu
séum. 

Un fait étrange montre d'ailleurs à la fois et la redou
table justesse du tir de l'ennemi et la connaissance 
extraordinaire qu'il avait de ce qui se passait dans Paris, 
nous le constatons sans l'expliquer : dans cette même 
nuit du 8 t u U, ues obi. s passèrent au-dessus de la prison 
de la Santé (plus à ga .che par rapport aux Allemands et 
dans la direction du ^ al do GrAcej; le lendemain, quatre 
éclatèrent dans les ci urs ; on évacua à la bâ'.e les 126 
détenus qu'elle renfermait et ou les r n n p a ç a le 10 par 
des prisonniers allema ids extraits de la Grande Roquette; 
une heure après leur entrée, l'objectif des batteries a l l e 
mandes était changé. 

Pour donner une idée de la puissance meurtrière des 
projectiles, disons encore que dans cette même nuitdu 
8 au 9. Tecole des Frè-es de Saint Nicolas, 111e deVau-
girard, étant d j plus en plus menacée, on dut faire lever 
les enfants pour les m. tt.-e A l'abri; A ce niomentun obus 
de 17 centimètre, traversant la toiture, vint s'abattre an 
milieu d'eux, en tua cinq et en blessa très grièvement 
six du même coup. 

A L G E R I E E T T U N I S » 
V o y a g e s économique*. — La Compagnie du Che-

Jnles Fermont, François F rrout Os ar Fievet.Charles 
Fiipo. Henri Fonrmentin. Ernest Fi-a ichomme.Charles 
l'remeaux, Auguste Gheyssen. Jules ( hislain, Paul Gil-
mont,Edouard Goddefroy. Achille GOL-iy, Henri Gruart, 
Paul Guenot. Louis Guérisse. Gusta-e Gujkind, Jules 
l l squette , Auguste Hecquet, Oscar D •• ni n. Louis He-
0nette, AHred Heuls , L0U13 Uoedt, Ce-los l io lvoet .Jean 
Honoré, Victor Huttelart, Achille Hourq 10 , Jules Hou-

anal, Jules Joveneaa, Amand J u b r û . Emile Kersse, min de fer du Nord a de :idé de -"lier 9 son réseau u 1 »«««"» " " ™ ouvenea», AIWUIU J U U ru. au iue nersati, 
grande excurs ion «ur l'...lgérie t la Tun s e, qui sera |".?Ln , e i h ^ Â ' f i . ^ U t . , ^ 8 ^ 0 » ™ " - ; / ' » " .T*8/"^"»'!,"-
mie en marche le2 février prochain par la Compagnie 
dea Chemins de fer de 1 aris-Ly n-Méditerranée.orga
n isée avec le concours des Ci n p s g n i e s de Bône A 
Guelma et de l'Est A l g é r i e n , de la Compagnie g é n é 
rale Transat lant ique , des Comp-sgnes de uav g i t i o n 
mix te et de Transports -nritim s et de l'Agence: des 
V o y a g e s é c o n o m i q u e s . 

L'itinéraire cornpre : P i r i s , i l a ' s e i i l e , A lger 
(excursion A Sidi-Ferrur 1 et A J* Trappe de S taocë l ï ) , 
Ulidah (les g o r g e s de ia Ch ff»). Bougie ( les g o r g e s do 
Chabet-el-Akhra), Sétif, Constantin», El-Kantara, 
(excursion A l 'osais de -vdi-Obka), Batna (excurs ion 
aux ruines romaines da Tinp •<! et da Lirabessa ) , 
H a m m a m Meskout ine , l^ôoe, Tunis (e.xeurs on Bardo) , 
Carthage, La; Msrsa) , LaGoulei i te , Marsei l le . Retour 
à Paris le 3 m a t s 1892. 

LcR prix au départ do R o u b a i x . avec traversé» A 
bord des paquebots de la Compagnie générale trans
atlantique, sont fixés c o m m e suit : i r a c lasse , 
815 fr. 50 et 861 fr. 80 ; 2 e c lasse , 772 fr. 2 3 et 
784 fr. 7 5 . 

Ces prix comprennent : i . L e s transports en chemin 
de fer, bateaux A vapeur et voiturea ; 2 . Les repas et 
le sé jour dans les hôte-le; 3 . La visite des monuments ; 
4. Les so ins des Guides 11 Interprètes do l 'Agence des 
Voyages Economiques . 

Ou souscrit jusqu'au 27 janvior a u x g u che t s de s 
gares du réseau du Nord ei A ceux de l 'Agence des 
Voyages Economiques , 17, faubourg Montmartre et 
10, ruo Auber , Par i s . 

L'Agence répond pour le retour du courrier A tcute 
demande de rense 'gneroents . 

Les voyageurs de la région du Nord , auront le 
droit de passer une j îruée e - t ' ère à Paris , tant A 
l'aller qu'au re tour . 29207d 

CONVOIS FUNEBRES k OBITS 
l e s amis et connaissance s de la famille Paul COR

BIÈRE, lieutenant de gendarmerie, qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire-part du décès de 
Dame Louise-Alphonsin i-LéoDOidiiie RKMILLY, son 
épouse , décédée à R o u b - i , l e 6 j . n v i e r 1892 dans sa 33' 
année, administrée des S i cremec . \ de notre mère la Ste-
Kftlise.sont priés de considérer W présent avis comme 
en tenant lieu et de bien vouloir assister aux Convoi et 
Services Solennels , qui auront lie 1 la samedi 9 courant 
n 9 heures 1|2, en l'égliso Saint- -épulcre, A Roubaix, 
d'où son corps sera conduit 4 la /are de Roubaix pour 
être transporté et inhumé A Laigl- (Orne). L'assemblée 
A la maison mortuaire, ca lerne de gendarmerie, rue des 
Arts . 

L'Association des Mère i ChréL unes prie les person
nes qui, par oubli,n'aura ent pas reçu de lettre de faire 
part du décèa de Dame Adéline '-ASSENEUT. épouse 
de M. Désiré BEUSCART, décède • A Roubaix, à l'âge de 
37 ans , administrée des Sacrem- its, de considérer le 
présent avis comme en tenant ieu et de bien vouloir 
assister au Service qui o r a celé, rè en l'église Notre-
Dame, A Roubaix, l e sam di 9 ja vier 1892. A 8 h . 1)2. 
L'assemblée A la maison m o r t u a - e , rue Vaueanson. 8 . 

Les amis et connaiss.nnces de. la famille DUHAUT-
VAN DEN HODTTE qui. par oui d, n'auraient pas reçu 
de lettre de faire part di décès ( 1 Dame Marie-Aimée 
VAN D E N HOUTTE, v. uve de f. Henri-Joseph D U -
HAUT, décédée A Rouba--., le 7 jt. .vier 1892, dans sa 71* 
année, administrée des Si jremem. de notre mère ia Ste-
Eglise.sont priés de eonsi érer le •..résent avis comme en 
tenant lieu et de bien vi uloir a sister aux Couvoi et 
Salut Solennels, qui auro ît lieu . samedi 9 courant, A 
3 heures, en l'église Sainte-Elisabeth, A Roubaix. — 
L'assemblée aux Petites bosura dt s Pauvres , rue Saint-
Jean. 

U n Obit solennel anniversaire ..ara célébré au Maltre-
Autei de l'église Sa int -yart in , t Roubaix, le lundi 11 
janvier lh92. A 10 heures 1]4, pour le repos de l'Ame de 
Monsieur Charles DU LAB. èr jux de Dame Claire 
SCREPEL. décédé A Rcabaix, 1. 9 janvier 1891, dans 
sa trente-deuxième anué», administré des Sacremeuts 
de notre mère la Sainte-Eglis . . — Les personnes 
qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire 
part, sont priées de considérer le présent av i s comme 
en tenant l ieu. 

LISTE DES CONSCRITS DE TOURCOING 
C L A S S E D E 1 8 9 1 

CANTON-NORD. — Jules Benoit, Auguste Bernard, Paul 
Bertheloot, Edouard Beulque, Emile Billet. Lucien 
Blaehe. Charles Boucknyt, Charles Bourgeois, Théophile 
Buyck, Henri Carin, V or Catrv. Henri Catti 

1 

t ien, Louie Uhinn, KeL« Cornii • . Achille Corvojsiar, 
Emi le Debacker, Ernest Debacker, Juste Debacker, 

Ernest Lanneeuw, Arthur Laverze. Henri Leblanc, 
Louis Leblanc, Charles Lebrun, Eugèi e Lecerf. Auguste 
l.eclercq, Jules Leclercq, Albert Lecoute, Jean Lecont , 
Joseph Ledoux, Pierre Leduc, Victor Leduc, Emile Le-
febvre, Henri Lefebvre. Louis Lefebvre, Arthur Legrand, 
Autoine Lejeune, Henri Léman, Gustave Léman. 

Jean Léman, Philippe Léman. AugustinLepaire.César 
Lepers, Georges Leplat, Léon Leroux, Paul Leroux, 
Jules Leruste, Carlos Liagre, Ju!e;7 Logust, Albert 
Loridan, Eugène Londant, Hippolyte Lorthiois. Louis 
Lorthiois, Achilie Losfelt, Victor Malfait, André Maro
quin, Désiré Maroquin, Arthur Marthe, Augustin Mas-
.=, .rt, Louis Metz, Henri Minet, Henri Monceau, Edouard 
Montignie, Paul Morelle, Jean Motte, Adolphe Mulliez, 
EaaileParia, EdmondPecque, Jean-Baptiste Pedat, Denis 
Semez, Louis Picavet, Emile Pierpont, Henri P inoy , 
Augustin Pianckaert.Paul Pla ckaert. Alfred Planckaert, 
Lichen Piauckaert, Armand Placquin. Hyacinthe Plu-
quet, Paul Poissonrier, Chir les Pollet. Louis Pollet, 
AlphoDse Porisse , Louis Prouvost , Paul Prouvost , Jules 
R-Kkelbus, Aibert Rousseau. Victor Roussel , Augustin 
Savary, Jul»s Sente, Louis Sente, Arthur Selosse, Jean 
Seynaeve. Jules Sénave. 

Jules S u Alfred S o n - . Victor Stal, Emile Stoelz. Louis 
Stoelz, Em lo Sulmon, Jules Tavernier, Jean Terrier, 
Edmond Thieffry, Jules Tiberghien, Joseph Tournoya, 
Louis Turlk. Augustin Vandemeulbroeck. Jean Vande-
meulebrouck, Cyrille Vandeputte, Jean Vandemeulaere 
Médard Vanderneui, Henri Vandestaete, Pierre Van 

LES COMMA\D£M:îï,TS DE I A BICYCLETTE 
La Revint' vé/ocipéc'ique belge publie l e s co . man

dements Ou vHocipédiste, de Lucien So.'vay : 
Jamais nulle part tu n'iras 
Qu'en bicyclet e, uniquement. 
Les voitures d idaigacras : 
Ou y est trop commodément. 
Tous les matins tu fileras 
A fond de t r a i i , éperdûment. 
De préférence parcourras 
Les endroits [ leins d'encombrement. 
Avec fureur tr impetteras 
Atii d'affoler , s s passants. 
Au besoin les minuteras 
Et feras la nieue agents . 
Peut-être qu'où te dressera 
Procès-verbal incontinent. 
Mais ta vitess' t'aidera 
A te soustraire au châtiment. 

Enfants, vieille rds, chevaux, chiens, chats. 
Et les femmes spécialement. 
Si tu tombes toi-même, hélas ! 
En voulant tuer tant de gens, 
Sans pitié les < ngueuleraa, — 
Ces imbéciles, — proprement, 
Puis , vers le soir, tu rentreras 
Chez toi. satisfait et content. 
A bout d'exploits, quand tu mourras, 
De mort simple, ou par accident. 
Mère Patrie t'éièvera 
Ua magnifique monument. 
Et sur le socle on gravera 
Ces mots sincères et touchants : 
« An bicycliste. . . et copiera. 
Les écrasés reconnaissants >. 

CHOSES ET AUTRES 
A Tarascon. 
J n restaurateur vient de s'ouvrir sur le Cours, et de 

prendre pour euseigne : Au Rocher de Cancale. 
Aussitôt, en face de lui, a n concurrent de surgir . 

Quel « rocher » prendra comme aatron f Au Rocher de 
dommeli, Emile Vanhamme, Jean-Baptiste Vanpoualk, \ Sisyphe. 
Constantin Vandomme, Fortuné Vercaemer, Julien Van-1 Quelques mois s e passent, et la saison des huîtres 

Petit dictionrivre '.'ntHmaresque 
BÙROXE. — Eira simple et crédule qui voit tout d' a 

bon mil. 
EXPO-VIN-T. — CoTnrr.ïsyioTnttire rjui a besoin d'u te 

médanl i . 
HAOARD. —Servante d'Abraham qui a inventé un 1 > 

gard auquel elle a laissé son nom. 

NOTES DE LA MENAGERE 
ME SU DU SAMEDI 8 JANVIER 

l'OTAGE YF.HMI' Ï I I.E AU f.KAS 

OQVFTtM A' CHOOOtaéVI 

totariw. — Souf/lé au cftuco'at. - Prenez une nna deux 
tablettes de chocolat, faites-les fondre avec Ij» cuillerée d'esu 
et remuez jjsqu'à. ce que le «rhocohit soit bien tond* et tréa 
èpaïa Pourii ou d j . ' rjsonues l'aitc-, booil'lr (tani u u autre c s-
serole. 1 j2 lHr« de lait, 120 grammes de sucre, retirez. ImiMnez 
refroidir, ajoutez douo.mnnt 2 cuiHeKes de f-'culeeti;n peu de 
vanille, mettez-une pincée d-* sel, ajoutez votre chocolat fondu, 
remettez -ur le feu, remuez jusqu'à ce que la bouillie dévie* 'ie 
épaiss :, laissez refroidir, au moment de faire cuire vot e •Mille 
ajoutez 3 jaunes afoen/aS les blaucs battus *n hei^-e très ternie, 
beurre/, uu jilat creux ou un moulé versez votre soui'fl . n'e:a-
plitj^i-z qu'a moirié pour q^o les blancs puissent Monter, laites 

tri dans un tour pas trop chaud, quandvotro 
filé est bit oupoudrez ao 

GR*SD TUEATRE DE ROUBAIX, Direction U. Dennery. — 
Bureaux l i h , .[ - Rideau a 8 b. 1 'i. Dimancb • 10 jan-
vi-r. ^e représentation de : L'AFRICAINE, prand-opéra eu 
5 actes, paroles de Scribe, musique de Mev-rbeer. — On com
mencera par : UN DEMANDA UN GOUVKRNBUB, comidie eu 
2 actes, par MM. Decourc-jlie et Jaiine. — Prix des plaça)* 
ordinaire. 

Lundi 11 janvier. — Représentaton extraordinaii-p. au bén«-
n.'e de M. Sirois, régisseur-g neral : La Belle Hélène. oséffsV 
bouHe en a act*>s ; La Favcrite, la le acte ; La Mi t r e da Gn«v 
pelle, opéra-comique eu 1 act>-. 

THEATRE DR ROUBAIX 
Arcniin-de» Direction : Mme 
5 h. 1,2. — Rideau o h . . — Dimanche lu janvier 
exceptionnel. 2 grandes pièces. — 1 

Bpœtaela 

LES R INES IiU CHAI EAU DE il AUFRAI. drame 
actes et <i tableaux, par M. G. .SanJ. Ira MMrwantatioil 
BABOLIN OU LE DIABLB AMOUREUX, pi-cç . i:ran.i 

•a-comiqo.9 en J actes, de MM. Ferrier et Pievel, 
irney.—Ordre du sp-j.-taele : 1. L-s Uni. -s du 
uprat ; ». Babolm. — Pri 

s»-eetacl 

Chfiteau d 
Procbau 

Deschamp 
Mi lu-u M u a 

« U n v i e u x s o l d a t p a r l e » 
P e n d a n t la (tuen-e de 1870. j e fus atte int à l a han

che de vio lentes douleurs rhumat i smales qui , aux 
cbang-emen'a de t emps , m'interdisaient tout serv ice . 
J'essayai tous l e s remèdes possible», i l s ne m e procu
rèrent que de légers soulagement» . Dern'èrement , sur 
l'indication d'un ancien camarade , j " m e .-,. rv s du 
St. Jacobs Oil. Au premier flacon un mieux s e n i i b i e 
se fit sentir; au s e c o n d , sans y cro re, cependant , la 
guérisuc fut complète ; j e ne ressens aucune douleur 
depuis ce t emps . 

Mon opinion formelle à l'égard de ce remède mer
vei l leux est de le consei l ler à ceux qui soufirent de 
douleurs rhumatismales , c o m m e le plus énergique et 
le plus radical. 

P O L ' Z I E R . G e i d a r m e en retraite. 
Rue Terrane, Clermont F .rrand ( l j y - d e - D ô m e ) . 

29202 '. 

IL. OECRAENEI iTHIElI Socc-I 
28, Rue de la Gare, ROUBAIX 

TRAVAUX T)ÀGRÉMENT 

APIS&TENTURESl 
EN TOUS G E N R E S 

Tels que : C a r p e t t e s , F o y e r s . R I - | 
l e a n x , T a p i s d e T a b l e , M n q o v t t e e t J 

j j Ë M C a l i e r . C o u p e s «If s o i e e t s a t i n . c l 

DEPOT OE FABRIQUE 

ADRESSES COMMERCIALE. 
d e ï t o u b a i x - T o u r c o i n g r 

«"WCMII. i.l*<t»«lli. OHAPlUtal l «' 2ÎV1V 

grande et dans sa petite édition, les adres 
ièremeot, dans 
;es des priocip 
i, chapeUerie. et 

Glaces et miroiterie en gros. Encadrements. Vitrerie, 
peinture. — Assurances contra le bris des glaces. — 
P a u l H O N O R r , , ru- des Fabricants. 98. 

33133-.:.:- . Z L O ' S J ^ S 
M o u s c r o n . ~ Pris en paqrant di.M. —Jeudi matin, 

uu vaf;nbond de 1S ans.Cu irl-s Claus. allait mendjer de 

Eorte en porte; arrivé rue de la station, liiez H . S.iff i. 
oulanger, il ne trouvait rien de mieux, ne voyant per

sonne dans l.i boutique que de s'emparer de deux peî.'is 
gâteaux Malheureusement peur lui, M. S «ffre surv.nt 
inopinément et le surprit en flagrant délit. La gendarme 
Belter qui pussait fort à propaa tinpoigua notre h o a m a 
et le conduisit en lieu sûr 

— L'n vagabond du nom de C. Cas,âgé de i'< a s . s --
pris en flagrant délit de mendicité, a été conduit au 
violon en attendant son transfert a Courtrai. 

— Une tentative de vol. — Dans la nuit de lundi à 
mardi, des individus, restés jusqu'ici i ico.uius , se sont 
introduits chez M. P . Gbislain, charcutier, rue da Ba -
novile. Ils y sont entrés pur la tabatière d'une maison 
voisine inhabitée, sont descendus au premier étape où 
i ls se sont emparés d'un coffret qu'ils ont remonté au 

MARCHÉS A TERME 
C o i - i r s ci-u. 4 3 J a n v i e r X O O S 

LAINES PEIGNÉES 

;J03Jïî.a.IX-TOUB.Ci»I!«« tar tel 

j<-/«j<?.o i^aPisita e S d e l ' U r a g u i y 

iv.-v. i ; nm C-V3PS 
B F 

r r c i 

j a n v i e r 
Fovne r 
•taxa 
Avril 
léi,... 
Juin 
Jmiliet 
/ . o u i 
S e p t e m b r e . . . 
O'tobre 
N o v e m b r e . . . 
Déc.'-ir.ora . . . 

4.67Ô S 675 4 / » S 
4 . 6 â i . . . [4 45' 
4 675 4 65 i 45 
4 70 J5.G73 4 4-ï 
4 70 4 70 V 45 
4 TÎS 4 7»Si 
4 .7S 
4 773 
4 . 8 0 

4 45 
1 45 
4 43 
4 45 
4 45 

4 . 4 5 
4 45 
4 45 
4 18 
4 . 4 5 

P ? i ? c é a d ' A u f t r a l i » 

TYv>EA 
i. CS5I. 1 tl i î l l 

LAINES PEIGNÉES UT£8 

z-.iie télc/ro; î.i.n-fl 

L I V R M S Û N 

Janvier 
Février 
Mara 
Avril 
Mai 
Juin 
Juil let 
Août 
Septembre . . 

{par voie télégraphique) 

3.65 
3.05 
3.63 
3.675 
3.70 
3.725 
3.725 
3.775 
3 773 
3.77:; 

3.6Ï5 
3 625 
J.625 
3.65 
3.«75 
3.70 
3.725 
3.75 
3 75 
3.75 

. . . i 

1 1 

P e i g n é » d a l a P l a t a e t d e l ' U r u g u a y j 

TYPé. I TYPE 2 TYPE SUPRA i .. 
tdual. faaaâaaa, Qaal aaaiai ai irriiductibla 

P e i g n é s l i ' A u s t r a i i s 

Cota j Coi» 
i • • . -

I . « 5 1.265 
1.36S 
1 365 
I.S75 
1. 3io 
1 39 
1 'tO 
1 II 
1 M 
1 U 

1.355 
i.;i65 
1.375 
1 3K 
1 39 
1. M 
l . i l 
1 i2 
i i3 

p-.rtar.ee
fabrication.de
rn1.MFi.0Yf
renir.it
1840.il
eux.se
Desplats.de
Dttpont.Ju.es

